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JURA 
 

A la suite de l’ampleur de la mobilisation du  23 
septembre ce n’est pas le gouvernement qui est en 
position de force, ce sont les salariés. 
Les sondages montrent qu’une écrasante majorité de la 
population s’oppose massivement au recul social 
programmé. 
 

� 80 % des ouvriers et des employés se disent 
prêts à agir. 
 
C’est maintenant que nous devons monter d’un cran 
pour faire reculer le gouvernement. Deux ans de not re 
vie en dépendent. 
 
C’est une réforme inacceptable et ce n’est pas le vote des 
députés de droite à l’Assemblée nationale qui va nous 
convaincre d’arrêter de nous défendre. Nous sommes à 
chaque fois plus nombreux : le 24 juin 2 millions ; le 7 
septembre 2,7 millions, le 23 septembre, 3 millions !  
En continuant à nous mobiliser nous pourrons bloquer le 
saccage de nos retraites et d'autres mauvais coups. 
 
Les femmes ne veulent pas faire les frais de la réforme des 
retraites. Parce que les femmes effectuent plus souvent des 
carrières discontinues, interrompues par des arrêts (congés 
maternité, parental, etc.), parce qu’elles sont plus souvent à 
temps partiel, en CDD, au chômage…leur situation est 
différente de celle des hommes et le projet de loi les touche 
particulièrement et aggrave encore les inégalités. 
 
Et le projet de loi de réforme des retraites prévoit un 
financement pour 4 milliards d’euros des employeurs et 38 
milliards d’euros pris dans la poche des salariés !  
 

Le 2 octobre, TOUS DANS LA RUE  : 
 

- pour mettre en échec le gouvernement, et gagner 
l'abandon du projet de loi, 
- pour exiger d'autres choix pour le progrès social , 
une autre loi pour pérenniser les retraites ! 

 

 

 
 

Manifestations 
SAMEDI 2 OCTOBRE 2010 

Appuyons 
encore plus fort ! 

Le boom de la productivité 
Le gouvernement nous rebat les 
oreilles en annonçant qu'en 2050 se 
posera le problème du manque 
d’actifs par rapport au nombre de 
retraités. Mais il se garde bien 
d’expliquer à quel point la 
productivité du travail a explosé 
depuis plusieurs dizaines d’années : 
aujourd’hui, un actif produit deux à 
trois fois plus de richesses qu’il y a 
40 ans. 
Et sans remonter si loin, il n’y a pas 
besoin de chiffres pour que chacun 
d’entre nous s’en rende compte à 
l’usine. Chute des effectifs et 
suppressions de postes d’un côté, 
augmentation de la production et 
intensification des cadences de 
l’autre : voilà comment les patrons 
s’y prennent pour augmenter la 
productivité. 
 
Si le gouvernement évite 
soigneusement de parler de cet 
aspect, c’est parce qu’il sait bien 
que les richesses créées par des 
millions de salariés sont accaparées 
par une minorité d’individus. C’est 
pourtant eux qu'il faudrait mettre à 
contribution pour permettre à tous 
de partir en retraite plus tôt, avec 
des pensions plus élevées.  
 

MANIFESTATIONS 2 octobre 2010 

DDOOLLEE  ::   1100  HH  ––  AAvveennuuee  ddee  LLaahhrr  
LLOONNSS  ::   1100  HH    ––  PPllaaccee  ddee  llaa  LLiibbeerrttéé  

SSTT  CCLLAAUUDDEE  ::   1100  HH  ––  SSoouuss--pprrééffeeccttuurree  
  

 


